
Politiquement incorrecte ! 
 
Salut mes gens ! J’avais l’envie de parler d’un sujet plus grave, mais en relisant un article politique, je 
suis retombée sur la petite phrase de Dame Ségo, Première du nom, ex-Dame de l’autre pays du fromage, 
qui parlait de mettre au frigidaire des trucs quand il fallait les laisser de côté ! Cette phrase m’avait déjà 
bien faire rigoler quand je l’avais entendue à la télé. Bien, on apprend à l’école que l’on ne doit pas dire 
frigidaire, c’est une marque, mais réfrigérateur !  
 
Maintenant, quand on est politique, on a le droit de faire des erreurs. Si, mes gens, on en demeure pas 
moins humain. Quoique… D’ailleurs, c’est à se demander si l’on n’a pas le droit d’en faire plus que les 
gens comme nous. Peut-être que l’on livre un quota avec le titre de politicien. Et c’est proportionnel, plus 
tu es haut dans l’échelle, plus ton quota grimpe comme le rouge du thermomètre en plein soleil ! J’avais 
envie d’écrire panoplie au lieu de titre. Bon, c’est fait maintenant ! Toi, tu seras ministre. Tiens, mon gars 
ou ma fille (parité, mes gens), voilà le catalogue en dix volumes des erreurs que l’on peut faire. 
Comment, tu n’as pas amené ta brouette ? Tant pis pour toi, tu as des bras ! Si tu en veux une spéciale, 
d’erreur, qui portera ton nom, on peut en parler. On n’est pas à quelques pages en plus pour la prochaine 
édition (ça rime avec élection). Mais tu n’exagères pas, on n’a pas les moyens de refaire un onzième 
volume ! Les caisses sont vides comme les poches des Français… 
Bon, soyons sérieux, mes gens. Enfin pas trop parce que l’on va vite s’ennuyer ! On n’est pas là pour 
ça… Alors j’ai continué ma lecture. Ca devient drôle la politique quand tu lis autrement. Même si tu te 
rends compte que ce qui te prend au nez ça ne va pas mettre du beurre dans tes endives braisées. Tu te 
plais à trouver la situation cocasse et tu te marres ! Aussi, j’ai encore bien rigolé quand j’ai relu la réponse 
de Martine de Lille, Grande Cheftaine de la Capitale des Flandres, qui disait qu’au moment où il fallait 
donner de la chaleur aux militants, elle n’était pas sûre que le frigidaire soit une bonne solution ! 
Comique, hein ? C’est ce que l’on appelle avoir un sens de l’à propos ! 
Moi, j’aurais été Martine, je me serais permise de pousser plus loin ma petite phrase en disant, toujours 
dans l’à propos de la scène, qu’au moment où il fallait donner de la Calor aux militants, elle n’était pas 
sûre que le frigidaire soit une bonne solution ! C’est dans l’équilibre des choses ; un chaud pour un froid. 
En cuisine, on appelle ça un chaud-froid, c’est en général pour la volaille. N’y vois aucune allusion 
déplacée, mes gens. En langage commercial, on peut dire que c’est de la pub déguisée pour la nouvelle 
Princesse du grille-pain, Jessica, épouse du Prince Jean 1er. Ces deux marques sont dans les rayons des 
magasins dont elle va hériter. Non, n’y pense même pas… Ce n’est pas le signe d’un rapprochement 
droite-gauche que l’on pourrait dire en langage politique ! 
Alors, je ne sais pas ce qu’il faut en penser, mes gens. Peut-être qu’elles sont en train de nous rejouer un 
nouveau duo de comiques comme les Vamps. Tu remarqueras que mon choix n’est pas le fruit du hasard. 
Moi aussi, j’ai le sens de l’à propos. Quand je choisis Vamps, on peut l’écrire VamPS et à force de faire 
du bruit dans les médias, on pourra l’écrire Vent PS dans un avenir proche. Toujours est-il que Dame 
Ségo n’a pas dit son dernier mot. Ca ! Elle n’était pas interviewée par Jean-Pierre Foucault. Sinon, elle 
aurait certainement appelé un ami. Celui-ci lui aurait certainement proposé de remonter le thermostat, 
pour éviter une banquise en plein milieu de la France. Elle aurait encore pu switcher ce sketch, parce que 
si elle avait demandé l’avis du public, nous autres, on aurait plutôt zappé la chaîne au lieu de switcher ! 
Bref, elle n’en a rien fait. Le vent glacial, parce qu’elle a finalement laissé la porte du frigo ouverte, 
souffle entre les deux VamPS. Dame Ségo, qui a remis sa laine (admire le jeu de mots, mes gens) pour ne 
pas avoir froid, remet un glaçon dans le cocktail. Histoire de bien réfrigérer le verre de Martine de Lille. 
C’était hier au Grand Journal, elle ajouta : On peut dégivrer le PS à condition de ne pas utiliser des idées 
congelées ! 
 
Bon sang, mes gens, j’en ai froid dans le dos rien qu’à penser à ce que Martine de Lille va sortir de son 
congélateur ! Que va-t-elle nous décongeler en vitesse rapide en posant ça sur son radiateur Calor ? Du 
décongelé, ça ne va pas plaire à Jean-Pierre Coffe ni à Maïté ! Mais peut-être que ça fera les choux-gras, 
poussés en pleine nature, garantis cent pour cent bio, de Bertrand de Paris, Empereur du vélo des villes. 
La suite dans un prochain spectacle des VamPS, bientôt en tournée dans toute la France avec : Du rififi à 
la cantine… 
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